
bubérienne. On notera l'heureuse initiative 
de faire précéder la traduction du livre 
même de Buber par les trois "liminaires" 
que celui-ci avait rédigés pour chacune des 
éditions allemandes de 1932, 1936 et 1956 : 
dans le premier, Buber annonçait son projet 
d'ensemble (dont pratiquement seule la 
première partie a vu le jour) ; dans les deux 
suivants, il répond aux objections que les 
critiques lui avaient faites, insistant ainsi sur 
les caractéristiques propres de son inter­
prétation à la fois théologique et politique 
de l'idée de théocratie. 

V DE SUWALKI À PARIS 
(\. Histoire d'une famille d'origine juive 

polonaise: les GribinskilGribenski 
(1824-1945) 

par Jean GRIBENSKI 

Y.C. 

L'Harmattan, Série "Deuxième Guerre 
mondiale", 2015, 292 p. , 31 € 

Jean Gribenski, spécialiste de la vie 
musicale en France dans la seconde moitié 
du XVIII" et au début du XIX" siècle, est 
professeur émérite de l'Université de 
Poitiers. Né en 1944, il est issu d'une 
famille juive venue de Pologne dans les 
années 1860 pour s'installer à Paris. À 
l'origine de sa recherche, il yale désir de 
connaître le parcours d'une famille juive 
d'Europe de l'Est à travers un processus 
d'intégration qui s'est nécessairement 
accompagné d'une certaine "laïcisation" et 
d'une évolution du sentiment d'identité juive 
- parcours contrarié par le fait qu'entre 
1940 et 1944, tous les membres ou 
presque de la famille ont été exclus de la 
communauté nationale par le régime de 
Vichy et l'occupant nazi et quelques-uns 
déportés et assassinés à Auschwitz. 

L'auteur étudie d'abord (chap. 1, p. 19-35) 
"la situation des Juifs en Pologne jusqu'aux 
environs de 1870", en particulier dans la 
région de Suwatki, au nord-est de la 
Pologne actuelle (non loin de la frontière 
avec la Lituanie), berceau de la famille. Il 
retrace ensuite (chap. 2, p. 37-75) l'instal­
lation, entre les années 1860 et 1914, des 
Gribinski (devenu Gribenski par suite de 

l'erreur d'un fonctionnaire de Mairie) à Paris 
et les premiers pas dans la voie ,de l'inté­
gration de chacune des branches de la 
famille ; puis (chap. 3, p. 77-114) la 
poursuite de cette intégration "du début de 
la Première Guerre à la veille de la 
Seconde". On note une ''francisation'' pro­
gressive, mais variable selon les branches 
et selon les membres de la famille, qui se 
traduit finalement par l'abandon du yiddish 
pour le français et le déplacement géogra­
phique à travers Paris. Suivent (chap. 4, 
p. 115-150) "les " années noires " 1940-
1945" et le recensement de ceux qui sont 
"passés entre les mailles du filet", de "ceux 
qui ont été arrêtés puis, pour la plupart, 
déportés" et de "ceux qui ont pris part à la 
Résistance". Un court épilogue (p. 151-153) 
constate l'impossibilité de suivre l'évolution 
de la famille du fait de sa croissance 
démographique et sa dispersion dans 
plusieurs pays. 

Destiné d'abord aux membres de la famille 
Gribinski - d'où, entre autres, l'importance 
des annexes documentaires (p. 161-264) -
l'ouvrage est aussi un témoignage d'un pro­
cessus emprunté par nombre de familles 
juives originaires de l'Europe de l'Est, 
devenues pleinement françaises après 
quelques générations. 

Y.C. 

Antisémitisme 

L'AN PROCHAIN À JÉRUSALEM? 
Les juifs de France face à 
l'antisémitisme 

par Jérôme FOURQUET et Sylvain 
MA NTERNA CH 
Édition de l'aube, Fondation Jean 
Jaurès, 2016, 228 p., 20 € 

Pour les auteurs, la communauté juive a 
peur. Exposés à l'antisémitisme, de plus en 
plus de Français juifs envisageraient 
d'émigrer en Israël, après avoir dans un 
premier temps retiré leurs enfants des 
écoles publiques et déserté certains 
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